
 

 

Est-ce que, comme le Curé d'Ars, enfant,  
vous rêviez de célébrer la Messe ? 
Oui ! Depuis que je suis enfant, la messe remplit mon 
cœur de joie. Depuis presque trente ans que je suis prêtre, 
depuis cinq ans que je suis évêque, la célébration de la 
Messe, avec des communautés très variées, est chaque 
jour un émerveillement. Oui, comme le disait saint Jean- 
Marie Vianney, « il n’y a rien de plus grand que l’eucharistie ! »

X Matthieu Rougé, Évêque de Nanterre
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Pourquoi un reliquaire ?
Un reliquaire est un coffret précieux renfer-
mant des reliques, c’est-à-dire une partie du 
corps ou un vêtement ayant appartenu à un 
martyr ou un saint. Péleriner en procession 
derrière un reliquaire ou prier seul devant 
des reliques a souvent été l’occasion de 
grands miracles de guérison ou de conver-
sion. Cela n’est pas magique ! Les reliques 
permettent d’être plus proche de la per-
sonne sainte, vivante maintenant auprès de 
Dieu : ton cœur peut s’ouvrir à l’amour de 
Dieu et du prochain. 

Le saint Curé d’Ars invité dans notre diocèse !



Jésus nous appelle encore aujourd'hui, comme les disciples
« Venez à ma suite et je vous ferai pêcheurs d’hommes » (Mc 4, 19). C’est ainsi que Jésus 
a appelé ses premiers disciples, pour leur dire ce que Dieu attendait d’eux. Mais comment 
les a-t-il choisis ? Au hasard sur les bords de la mer de Galilée ? 
Si dans les évangiles nous voyons Jésus s’adresser à des foules immenses venues voir ce 
rabbi qui accomplit des miracles, nous voyons aussi Jésus dialoguant avec des personnes, 
en vérité : de cœur à cœur. Beaucoup d’entre eux, comme l’aveugle Bartimée, deviendront 
des disciples qui le suivront sur les chemins de Galilée. 
Ainsi les évangiles nous aident à comprendre que nous sommes tous appelés à répondre 
à cet appel de Jésus, chacun avec une vocation particulière qu’il nous faut découvrir. Si 
les tout premiers disciples ont décidé de « lâcher leurs filets pour suivre Jésus » c’est parce 
qu’ils pressentaient au fond de leur cœur que cet homme allait changer leur vie, la vivifier, 
la magnifier ! N’est-ce pas cela la vocation ? 

Saint Jean-Marie Vianney, 
montre-moi le “chemin du Ciel”, 
le chemin de la vie avec Dieu.
Donne-moi le bonheur d’aimer Jésus et de le faire aimer,  
Fais que les sacrements de l’eucharistie 
et du pardon éclairent toute ma vie : 
comme dans ma prière, c’est là que je vais rencontrer 
Jésus et recevoir son amour.
Fais-moi découvrir que l’Évangile est un guide pour aimer  
et servir les autres avec joie, surtout les plus pauvres.
Tu es un modèle pour tous les prêtres ; 
Je viens te prier pour eux,  
surtout pour ceux que je connais.

Saint Curé d’Ars, 
ouvre mon cœur  
pour que je réponde à l’appel de Jésus.
Fais grandir en moi le désir d’être un saint.
Amen.

Une question à l'Abbé Hauttecoeur,  
responsable des vocations pour le diocèse

DU  DIOCÈSE AVEC LE MINI REPORTER

Pourquoi la vocation de Jean-Marie 
Vianney nous interroge-t-elle encore 
aujourd’hui ?
C’est une vocation qui a su vaincre tant 
d’obstacles ! Jean–Marie Vianney est né en 
1786 près de Lyon. Trois ans plus tard éclate 
la Révolution. Les parents de Jean-Marie 
continuent de vivre leur foi malgré l’inter-
diction et la peur d’être emprisonnés. C’est 
un bel exemple pour l’enfant qui fait sa  
première communion dans une grange 
avec un prêtre clandestin ! 

Comment réalise-t-il sa vocation ?
Plus grand, alors que sa vocation s’affirme, 
les obstacles se multiplient : l’opposition 
de son père qui refuse de le voir quitter de  
       la ferme ; l’enrôlement de force dans 

l’armée napoléonienne ; et enfin sa 
grande difficulté à apprendre le latin qui 
le fera échouer deux fois au séminaire ! 
Finalement, Jean-Marie sera formé par 
l’abbé Balley qui a décelé en lui, depuis 
l’enfance, une foi immense.

Quel genre de prêtre était le curé d’Ars ?
Un prêtre est un peu comme un berger 
pour ses brebis : il les rassemble, les 
guide, les soigne. Saint Jean-Marie Vian-
ney a eu ce cœur de père pour ses parois-
siens et encore pour nous aujourd'hui. 
Lui, qui puisait tout son amour dans le 
Cœur de Jésus disait : « Un bon pasteur, 
un pasteur selon le cœur de Dieu, c'est 
là le plus grand trésor que le Bon Dieu 
puisse accorder à une paroisse. »
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Jean-Marie Vianney,
une histoire du Curé 
d'Ars
L'histoire de ce petit 
berger, modèle de bonté 
et de charité, devenu le 
« saint patron de tous 
les prêtres de 
l’univers ».  
A raconter avec 
des figurines à 
découper.

Marie Garnier
Ed. du Poutan, juin 2021, 11  €

LE COIN DES JEUX
Pour mieux connaître saint Jean-Marie Vianney, 
complète avec les mots : 
pauvres - dévoué - d’Ars - charité - redistribuait - saint - 
heures - Dieu - confessait - dormait- priver

Le curé                  était déjà considéré comme un                 de 
son vivant tant il était                   à l'œuvre de               . 
Il disposait de dons étonnants notamment lorsqu’il                        . 
Il passait des                  entières en adoration du Saint-Sacre-
ment. Il                         peu, surtout à la fin de sa vie, passant 
jusqu'à seize heures par jour à confesser. Sa                    était 
par ailleurs sans limite : il                             tout ce qu'on lui 
donnait et n'hésitait pas à se                   encore pour subvenir 
aux besoins des plus                   .

Douze églises du
diocèse accueille-
ront les reliques 
de saint Jean-
Marie Vianney, 
du 28 janvier 
au 4 février.
Sauras-tu 
retrouver 
dans 
quelles 
villes ?

Plus d'infos 
diocese92.fr/cure-dars


